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Nicolas Sarkozy enterre l'interview présidentielle du 14-Juillet --par Christine Ollivier-- 
[05/07/2007 15:45]


PARIS (AP) -- Exit l'interview présidentielle du 14-Juillet. Nicolas Sarkozy enterre cette année une tradition instaurée par François Mitterrand et reprise par Jacques Chirac, qu'il remplace par un grand concert gratuit sur le Champ-de-Mars. Il conserve en revanche le défilé militaire et la «garden party» à l'Elysée. 

En juillet 2005, celui qui était alors ministre de l'Intérieur s'était ouvertement demandé «pourquoi on perpétu(ait) cette tradition» de l'interview présidentielle du 14-Juillet, «alors qu'il n'y a pas d'actualité et que les Français ont déjà la tête en vacances». 

Le 6 juin dernier, il confirmait dans «Le Figaro» vouloir mettre fin à cette tradition qui veut que le chef de l'Etat fasse un tour d'horizon des sujets d'actualité à l'occasion de la fête nationale. Il entendait alors remplacer cette interview télévisée par «une conférence de presse, probablement un peu avant le 14-Juillet». Finalement, il n'y aura pas de conférence de presse non plus: «le président de la République fera des conférences de presse, mais ce n'est pas prévu avant le 14-Juillet», a expliqué jeudi son porte-parole David Martinon. 

En revanche, M. Sarkozy «a tenu à offrir aux Français une vraie fête populaire sous les couleurs européennes». Un concert gratuit se tiendra ainsi sur le Champ-de-Mars, avec notamment Tokio Hotel et Bob Sinclar en première partie, et Michel Polnareff en second partie. Le concert sera suivi par un feu d'artifice offert par la mairie de Paris. 

Le défilé militaire sur les Champs-Elysées sera quant à lui placé sous les couleurs européennes. Défileront ainsi 26 contingents venus de tous les pays de l'Union européenne. Seront présents dans les tribunes le Premier ministre portugais José Socrates, dont le pays occupe la présidence tournante de l'UE, le président de la Commission européenne José Manuel Barroso, le président du Parlement européen Hans-Gert Pottering, le chef de la diplomatie européenne Javier Solana et... l'émir du Qatar cheikh Hamad ben Khalifa al-Thani, dont le fils défilera avec les élèves officiers de Saint-Cyr. 

Tous seront invités à un déjeuner avec les membres du gouvernement dans les jardins de l'Hôtel de Marigny, avant la garden party à l'Elysée. Celle-ci sera placée cette année sous le signe des victimes et des «héros», selon le mot de David Martinon. 

Ainsi, M. Sarkozy entend «mettre en avant des femmes et des hommes qui, à un moment de leur vie, ont traversé une épreuve qui les a confrontés à la souffrance et au désespoir, ou bien qui se sont distingués par un comportement exemplaire et des valeurs d'efforts, de mérite, de courage, de dévouement et de bravoure», a-t-il expliqué. 

Au total, 2.000 personnes seront ainsi conviées dans les jardins de l'Elysée, transformés pour l'occasion en lieu d'exposition pour «ArcEnCielage», une oeuvre du peintre plasticien Sébastien Lecca réalisée par 40 jeunes vivant avec un handicap mental, qui consiste à habiller les arbres de tissus colorés sur lesquels ont été inscrits des prénoms. 

Alors que la garden party accueillait sous la présidence de Jacques Chirac plus de 6.000 personnes chaque année, «les quotas d'invitation ont été réduits par mesure de sécurité et de confort», a précisé le porte-parole de l'Elysée. 

La veille de la fête nationale, Nicolas Sarkozy rendra par ailleurs visite aux forces nucléaires françaises. Il se rendra sur la base aéronavale de Landivisiau, où se trouvent les forces aériennes stratégiques de l'armée de l'Air et de la force aéronavale nucléaire de la Marine, puis il visitera à l'Ile-Longue, près de Brest (Finistère), le plus récent des sous-marins nucléaires français, «Le Vigilant». Le chef de l'Etat ne devrait néanmoins pas prononcer à cette occasion de discours de fond sur la politique de Défense française, a précisé M. Martinon. AP 
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